
GAZETTE DÉS

4o. Ôuvriîifn chemin entre les rangs VI et VII, 2
iniflesk

:So.' Fire qùelques réparations à l'anceien chein;n
dit, desfrançais.

des ti'ovix ont é'4 cônmduits par l l ééend M. P.
Ne~unie., curé de . &açh'arie, La somme de l'ouvrage
fait, 1xontre avec*qu i e 1age 'c holdie et fidélté les

se iirs du govrunent ont étê aleadministrés.

Q""verêlei'net: a ausi all'ué una soime de

$292.60 pour Vi òbhtiaioix.du chemin Tachédans
lé carton Pohénégamook , et la .prlngation'd un'

chemin jusqu'à l'extrénité sud dif beat fe-qm.a don-
né son nom à ce cupton; puis une sômme de e23.67

po~ur une route de colonisation dans S' Sebastien

d'Aylmer que.la sociétê a 'ait compléter comme il

ÈcrI. dit' plùsbas. '

Il reste encore à re evoir 5170.45.
Sur ses pr.opresdeniers, lasociétea donne $63 pour

compléter une route de'colonisation dins SiSebastien
et 8200 pour le même but dars la paroisse desSS.

Anges.
11 arrivait souvent que les colons, après avoir ro-

en de l'agent des terres, l'ind.cation du rang et du

numéro de leur lot, ne pouvnit nt .'y rendre, .i le :e-

tonnîtie d'unie manière certamie ; pieurs so sont

écartéis, ont crré à l'iventure et sont revenus décou-

ragés et dégoûté. Pour obvier à ce grave inconve-
nient, la société a dpensé une somme de $121, pour

payer diins Metgeunîette et 'duns Montauban des

guides qui se sont acquittés de léur dévoir a la grande

satisfaction de tous les intéressés.
. Mergermette-.Nord, 'la Propagation dà la-Foi a

fait'défricher vin. arpentssur le lot (31 du VO rang)
de l'église S. Zaihario. 'fin de~ pouvoir y construire

bientôt, sans a'voir craindre l'incendie, une chapl!lo
une résidence pour le 'nissionure. Ces travaux

n'ont coûté que $240. La société de colonisation a re-

9 u pour' cette mnission- des ornements, des vases sa-

crés, etc... estimés à 84S2*50, de sorte que la ihapelle
': trouve bien' pourvue du. nécessaire. Le 2 octobre

dernier, j'ai vu de mes yeux quatre vinigts arpents dé-

frichés sur les lots voisins decelii do l'église, de sorte

q u'au cœur même de cette proisse naissante il y avait

déjà cent arpents do préparés à produire une recolte

ci' 1882. D'après le rapport de Il agent des terres, le
nombre des lots pris dans ce canton avant lo premier

courant, se monte a 260, sans compter les onze lots

pris et défriehés jadis par l'ancienne société française

et qui ont été vendus p:ir le shérif le 31 décembre

dernier. Sur un grand nombre do ces lots il y a déjà
des travaux do faits, mais il m'est impossible pour le

moment d'entrer dans des détaiils plus précis, que

j'espère pouvi.oir donner plus tard.
Une aide $65, a été accordée aux colons de S. Mlar-

tin ; la société se propose d'ajouter $100 et de voter

.aussi $100 pour construction d'édifices nécessaires, a
S. Marcel.

Le p.intemps dernier, la société a donné $55 pour
aider de pauvres colons du canton d'Armagh à ache-

ter du grain de semence.
. Les courageuxmissionnaires qui se sont dévoués a

cetteoœuvre,'soit pour. porter les secours religieux
aux colons, soit pour faire connaitIîe l'1muvre dans un

certain nombre de paroisses et attirer -des colons,
soit pour surveiller les travaux de défrichement ou

dAMP J203

de routes, ne pouvaient guérl' compter pour leur sub-

sistance sur la dime ou le casuel, ou sur la Propaga-

tien de la Foi déjà surchargée d'oeavres ilidiepensables.

la société de colonisation a dû y pourvoir -presque
o'mplètement. C'est ainsi qu'elle a'allouée $300, .au:

missionnaires de N.D. des Anges.de Mlontaubani pour

l'année 1880-81, et autant pour 1881.82. Celui de S.
1Zachario de Metgermetto, nommé en juin dernier, n'a
encore reçu que $200, et il faut remarquer que jus-
u'à ce jour le casuel et la dime n'ont rién produit.

e mlesionnaire de St. Eleuthère de Pohénégamook a

r31 a toutes cen dépenses on ajoute $100 pour frais

d'i ries.sion, correspondance, regitres, etc... on voit

que laaso'ciété a dépensé $28,19 26 sur ces fonds. et re-

*çn indi rectenct du gouvernement provincial $1320..

*27. Il reste doue ofi caikso au 1er* janvier courant

$1679 90 et la, société pet': encore reclamer.du gou-
vernement une somimîede 8170 .4pour tri7aux qu'ello

a droit do recommander. Selon les apparences, la so-

ciété trouvel a facilement à placer ce siplus, car l'é-

lan déjà donré à la colonisation produia tsseffets

surtout dans l'ann ée que nuouis commençons:,elh,.aura
besoin plus que jamais d'être aidée dansson Oœuvre..

L'on pouvait Craindre peut-être que li société de

coloni-ation ne .nuisit à la Propagation de la Foi;

n: is bien loin de diminuer, les recettes de cette der-

nièie société ont augmente en 1881; et, comme on.

pouira le voir dans le conpte-rendu qu1i sera 'publié

'dans les annales de février prochain, elles se sont éle-

vées à la somme de $8112 84. tandis qu'en 1880 elles

n'avaient donné que $6773A35; ce qui fait une diffé-

rcnco de $339.16 en fhveur de ISSI.
Vous, voudrez biei vous rappeler que dans mon.

mandement du 1.-r septembre 1880 sur la coloaisatirn
1. Tous les curés et supérieurs des Séminaires, Col-

lèg.es et Commuriités sont établis Zélateurs ex of-

cio; 2. qu'outre les droits d'inscription que les z'la-

teurs et les z-latrices.recueilleront, il doit se fairo

chaquo année dans toutes les'églises une quête pour

cette Couvre: il sera bon do la faire précéder par la

lecture du mandenent; 3. qu'une messe doit être cé.

lêbréechaqie mois dans la Basiliqne pour tous les as-

sociés et bienfaiteurs vivafnts et défunts.

CAUSERIE AGRLICOLE

ETUIE SUR LE FONCTIONNEMENT ET L'OiRoANisATON

DEs.L'ROMAoERIES ET DES BEUIiRERIES (Suife).

J7eurre artificiel.

Le " beurre artificiel " autrement connu sous Io

nom de " butterine " où " beurre oleonwrgarite " se fa-

brique -maintenant sur une grande échelle eon A.mé.

rique et en Europe. Ce beurre se fabrique d'une na-

nière artificielle a l'aide d'une substance tirée du gras

animal, et qui, sans être étrangère au beurre, n 'en

est pas moins une adultération. Sa découverte remonte

à 1869 par Mons. Mège Mouriez, ch.miste français

qui, à cette époque, fit-de nombreuses expériences a

lit recherche d'une substance qui remplacerait avan-

tageusement le beurre pour l'ueange do l'arméo et de

lat marine françaises. Ces expériences le convain-

quirent. bientôt quue le beurre, contenu, dans le lait,
était tiré des graisses de l'animal fourms-ant ce lait,


